
Paroles de mineurs isolés étrangers (noirs)
évalués majeurs par le conseil départemental 35 !

« Ils me reprochent de répéter la même histoire »

« Ils me reprochent d’avoir de la barbe »

« Ils me reprochent d’être rasé »
« Ils me reprochent de trop bouger sur ma chaise »

« Ils me reprochent de baisser la tête, de ne pas les regarder dans les yeux »

« Ils me reprochent de les regarder dans les yeux »

« Ils me reprochent de ne pas avoir un comportement de mineur »

« Ils me reprochent de trop bien parler français »
« Ils ont dit que j’étais trop grand pour être mineur »

« Ils ont mis 30 minutes pour m’évaluer »

« Ils sont venus me chercher à l’hôtel pour me dire que j’étais majeur et puis ils m’ont dit que je devais
quitter l’hôtel le lendemain »

« Mon acte de naissance était bon dans le 92 mais ils ont dit qu’il était faux dans le 35 »

« Ils disent que mon acte de naissance est bon mais que ce n’est pas le mien »

« La juge des enfants m’a envoyé faire des tests osseux à l’hôpital pour voir si j’étais mineur »

« Un médecin a aussi regardé mes dents pour voir si j’étais mineur »

« Quand je suis arrivé à Rennes, ils m’ont mis à l’hôtel et j’ai attendu plusieurs mois comme ça puis j’ai
eu 18 ans et ils m’ont mis dehors »

« Je crois que le monsieur de l’hôtel, il renseigne les gens qui m’ont évalué »

« Ils m’ont évalué majeur, ils m’ont mis dehors et une famille française m’a recueilli. Puis la juge a dit
que j’étais mineur et ils ont payé la famille pour me garder »

« Y a un monsieur qui me fait l’école parce que j’ai pas le droit d’y aller »

« Ils veulent pas me scolariser dans les lycées publics. Alors je vais dans le privé. »

« Je ne peux pas faire les études que je voudrais faire »

« Pour pouvoir aller à l’école, j’ai commencé en troisième alors que j’avais le niveau première »

« Dans un autre  département,  j’avais  été  évalué mineur  mais  ils  m’ont  donné un ticket  pour  aller  à
Rennes. Quand je suis arrivé à la gare, il n’y avait personne pour m’accueillir, alors je suis allé à la police
qui m’a envoyé chez la juge des enfants mais ils ne m’ont pas dit où était la mission d’accueil alors j’ai
dormi dehors, tout seul »

« Dans le département où j’étais, on m’a pris les empreintes à la préfecture »

Pour Joe Biden, « il y a un racisme institutionnel aux États-Unis ». 

Ici aussi, Joe !
Paroles recueillies en réunion du Collectif de soutien aux personnes sans-papiers de Rennes, 2021
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